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Les parasites de la conscience - suite 
 

 

 

Les parasites de la conscience : Ce sont les agissements dans la conscience, de ce qu’on appelle 

les forces sataniques ou les forces lucifériennes.  
 

Ces termes, c’est pour les identifier dans l’être humain.  

Les parasites : C’est la destruction de l’esprit, ça veux dire qu’un homme créatif n’est pas sujet à 

être affecté par ces parasites, car il devient comme du téflon, ça colle moins après lui…  
 

Un type comme moi, ça ne me change pas ma personnalité.  

La personnalité peut-être changée à tel point, qu’il peut en arriver comme les guerres du 

terrorisme. 
 

Une idéologie, c’est dangereux : C’est toujours un mensonge caché…  

Une idéologie semble valable, seulement à partir du moment où l’homme sur la terre, est en voie 

d’expérience. 
 

Une idéologie, c’est toujours voilée : Comme la cigarette qui transporte la nicotine.  

L’idéologie - quand on arrive à la comprendre - peut se justifier.  
 

Tu n’as pas besoin de croire pour savoir.  

On peut savoir sans croire, surtout quand on est conscient.  
 

La crainte : C’est un grand parasite. 

Le parasite : C’est sans conclusion, même si vous êtes très évolué, vous aurez toujours du 

parasitage.  
 

Quand tu es de plus en plus conscient, tu vas pouvoir avoir des vies sous ton contrôle, pour avoir 

une vie avec allure. 
 

Le langage universel : C’est la conclusion des valeurs de toutes vos vies. 

La conclusion des valeurs, c’est ce qu’eux autres appellent : La conscience.  
 

Le parasite utilise les valeurs des conclusions, pour maintenir l’homme dans son état psychique :  

Quand tu as un problème, il faut que tu le règles tout de suite. 
 

Le parasite : C’est la raison pour laquelle l’homme ne peut accéder à tous les niveaux du savoir.  

C’est dû à une trop grande présence de parasites en lui.  

Pourquoi ?  
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Pour le savoir : Il faut réellement sortir de la conclusion des valeurs, il faut entrer en soi-même, 

dans nos  propres circuits personnels.  

C’est pourquoi l’homme vit au niveau de sa personnalité, au lieu de vivre à son niveau personnel. 
 

Le parasite : C’est toujours une déformation de la vérité.  

Il faut être certain de ce que l’on veut, le moindre doute : C’est dû au parasite.  

Exemple : Si tu disais avant, c’est la femme de ma vie, et qu’aujourd’hui ce n’est plus la femme 

de ta vie, et bien ce n’est plus la femme de ta vie…  
 

Tu as le droit d’accéder aux affaires que tu veux, à condition d’être sûr, que ce soit bien l’affaire 

que tu veux. Tu peux tout faire, si c’est ce que tu veux, si tu es vraiment certain que c’est l’affaire 

que tu veux. 
 

Il faut regarder à travers les yeux de l’autre pour savoir si ce que tu veux, est vraiment ce que tu 

veux, mais attention aux parasites…  
 

Remarquez bien ce que je vous dis : Parce que quand je vais mourir, il n’y aura personne qui va 

vous parler comme je vous parle, car c’est la fin d’un cycle. 
 

Les parasites de la conscience : C’est chaque être humain qui reçoit des sortes de pensées, et des 

ondes, qui font partie de sa culture, de son caractère, de sa personnalité.  
 

Le problème : Ce sont les outils pour comprendre les mystères de la conscience.  

Vous devenez des êtres qui se créent de la souffrance et vous la créez pour les autres.  
 

Le problème de notre conscience : C’est un problème de parasites, c’est le corps mental qui est en 

difficulté. 
 

Une entité : C’est une intelligence qui est sur un autre plan, et les parasites, c’est leur venin, leur 

bave.  
 

Quand tu connais la game des parasites, tu connais les entités.  

La game : C’est la manipulation de nos pensées par une entité.  
 

Quand je lutte : C’est contre le contrôle de sa bave, de son venin, et ma force, c’est de contrôler 

sa bave. Elle, elle fait son travail, mais moi je contrôle sa bave.  
 

Vous manquez la cible si vous vous occupez de l’entité. 

Il faut s’occuper de la bave : C’est la bave qui crée en nous, une haute ou une basse vibration.  

Il y aura toujours de la bave, c’est comme les parasites : Sans conclusion. 
 

Les parasites : C’est pour développer la volonté.  

Une entité, ça n’existe pas sans bave.  

Peu importe l’entité : C’est à sa bave qu’il faut faire attention.  

Oubliez l’entité, regardez ce qui se passe dans votre tête :  
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C’est la bave qui affecte vos réactions psychiques. 
 

Tu as toujours l’entité - en fonction de ta conscience - mais ce n’est pas le plus important l’entité.  

C’est la bave qui est la plus importante : L’entité est dans l’autre monde, mais la bave est dans 

notre monde.  
 

La bave des entités : C’est les faiblesses de l’homme, la bave ce sont les parasites. 

La bave des entités : C’est toujours en lien karmique avec nous autres.  

Un ajusteur de pensée n’a pas de lien karmique. 
 

On est dans l’âge de la science : C’est le temps de la vibration.  

Pourquoi il n’y a plus de limite ?  

Parce qu’il y a plus d’égo…  

Pourquoi il y a plus de bave ?  
 

Parce que les entités sont les caricatures de votre personnalité sur un autre plan…  
 

Ça veut dire que ce que vous, vous êtes ici, et elle, elle l’est, là : Toi en bas et elle en haut.  

C’est le job de l’homme, de modifier son entité, pour en arriver à ne plus souffrir de sa bavure.  

Il faut une relation parfaite avec l’entité, et à ce moment là, il n’a plus de bavure.  
 

Comment modifier son entité ?  

En utilisant sa bave contre sa bave.  

C’est l’image miroir de ce que l’on doit dépasser, pour diminuer le parasite.  
 

Ça sert à évoluer les parasites :  

C’est un peu comme la scolarité de notre évolution, 1ère année, 2ème année ou Université. 
 

Nos réactions ont du parasitage ?  

C’est toujours par rapport à l’âme.  

Exemple : Un homme comprend, un autre ne comprend pas, la raison : C’est l’âme.  
 

La bave des entités : C’est la résurrection des morts.  

La mort : C’est l’homme vivant, si tu en prends conscience…  
 

Quand tu comprends ça, tu commences à comprendre qu’il n’y a que 2 possibilités :  

Tu t’endors ou tu te réveilles…  
 

Quand tu comprends ça, tu commences à dépasser ce que tu penses - que ce soit pour ton mal ou 

pour ton bien - en le dépassant, dans l’avenir : Tu regarderas juste si tu es bien dans ta peau. 
 

Il faut comprendre un jour dans sa vie, qu’il faut laisser tomber son sac de vidange…  

On s’accroche à notre sac de vidange par sécurité, et par faiblesse.  
 

Il faut dépasser le sac de vidange : Car le sac de vidange, ce sont les faiblesses.  

Quand tu peux identifier tes légumes, tu peux savoir qu’elle sorte de soupe tu peux faire…  
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Être : C’est l’absence de parasite.  

Penser ce qu’on est : C’est qu’il y a du parasitisme…  
 

Les parasites : Ce sont des forces psychiques, qui ont le pouvoir de former ou de déformer le 

champ de notre conscience…  
 

L’homme est toujours pris avec le réel. 

Comment l’homme peut-il prendre conscience du parasitisme, surtout contre l’idéologie ?  

Comment l’homme peut-il se réveiller au parasitisme ?  

Comment l’homme peut-il se protéger contre le parasitisme ?  
 

Le parasitisme, dans ses formes les plus virulentes : C’est toujours envoûtant…  

Le phénomène d’envoûtement est très important.  

Exemple : La fin du monde, c’est envoûtant pour les gens, les témoins de Jéhovah, la scientologie 

etc. Pour le reconnaître, il faut le voir. 
 

Comment savoir que c’est de l’envoûtement ? 

Quand tu es prêt à te donner sans aucune condition…  

Exemple : Pour une grande cause…  
 

Il faut faire attention !  

Pourquoi ?  

Parce que ça met toujours en relief ton karma individuel, qui est connecté à un karma collectif…  
 

L’envoûtement : C’est une certaine forme de parasitisme.  

Le parasitisme utilise un mouvement, pour qu’il y ait une permanence…  

Quand l’intérêt devient trop vif, trop intéressant, le danger du parasitisme : C’est l’envoûtement. 
 

Plus tu te conscientises, plus tu es conscient du parasitisme, et moins tu as des parasites 

personnels : Parce que plus la conscience grandit et plus il se déclenche des mécanismes 

d’autoprotection. 
 

Il faut que tu t’éloignes de l’envoûtement, pour en arriver à avoir le moins d’expérience.  
 

Une fille qui rencontre un gars : Ce n’est pas la même chose qu’un gars qui rencontre une fille. 

Une fille qui rencontre un gars, pour la fille, c’est l’amour trop vite, ça peut devenir de 

l’envoûtement, et il peut y avoir du parasitisme, surtout si elle a un grand besoin de chaleur 

humaine. Si l’homme la veut, elle peut être piégée ou au contraire être bien. 
 

Un gars qui rencontre une fille, il y a aussi de l’envoûtement, mais un gars n’aime pas comme 

une fille… Une femme, ça aime avec des tripes.  
 

Le paradigme : C’est une condition psychologique qui empêche de voir clair…  

Quand vous tombez en amour : C’est normal, vivez-le !  

Mais si ça finit : Il ne faut pas que vous soyez parasités.  
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Tomber en amour : C’est vivre la poésie de ta vie.  

Si tu n’es pas capable de te détacher d’une chose, exemple du sport, ou de la musique, etc.  

C’est de l’envoûtement…  
 

Être envoûté, même en amour, c’est un problème…  

L’envoûtement prend ses racines où ? 
 

À travers les parasites!  

Il faut être capable de se détacher de l’envoûtement comme on le veut. 
 

La réincarnation : C’est la prise d’un corps.  

L’âme prend possession d’un corps.  
 

L’âme rendue dans le corps : Elle devient envoûtée, par le sexe, par la nourriture, etc.  
 

L’envoûtement :  

C’est seulement relié au corps astral, le mental n’est pas envoûté.  

L’envoûtement c’est un besoin.  
 

L’esprit doit être capable de briser le lien de ce besoin.  

Tout le monde a des besoins.  
 

Pourquoi ?  

Pas pour que vous vous empêchiez de vivre : Mais pour être capable d’arrêter l’envoûtement. 
 

Le paradigme : C’est la correction incessante de la conscience, qui altère toujours ton niveau de 

conscience, soit vers le plus haut ou vers le plus bas, pour le mieux ou pour le pire.  
 

Il faut être aux aguets, au niveau des événements qui vous arrivent.  

Exemple : Les amours, les décès, etc.  

Il faut que tu te stabilises le plus vite possible.  

Il faut être capable de positionner son expérience.  
 

Exemple : La fille qui se fait violer.  

Quand le niveau de conscience est plus élevé, ça permet de comprendre objectivement son 

expérience. 
 

Dans un couple, il faut partager la même réalité :  

Ça veut dire être pas mal pareil, mais sans être identique. 

L’aspect : Être pareil, ça veux dire que tu ne troubles pas l’autre. 

Pareil veut dire avoir les mêmes intérêts, les même formes, mais sans perdre son identité.  
 

Dans un couple, c’est important que les deux aient la même paix.  

Exemple : Un gars joue au golf, et sa femme trouve ça correcte, donc il n’y a pas de 

débalancement dans les activités.  
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Quand il y a un abus dans l’activité et que ça dérange l’autre, il y a débalancement.  
 

Le pareil ne veut pas dire avoir la même activité.  

Si tu n’es pas identique à toi-même, tu ne pourras pas être identique à l’autre, même s’il n’y a pas 

de conflit, car il en a un qui dominera. 
 

Le parasitisme : C’est l’incessance (anglicisme) de la manipulation de l’égo qui diminue 

l’identité.  
 

Quelqu’un qui se motive : C’est quelqu’un qui s’envoûte seul, c’est moins grave que d’être 

envoûté par les autres, c’est bon, parce que ça te permet de trouver des choses sur toi-même ou en 

toi, à condition de ne pas te rendre malade.  
 

Essayez de casser une habitude : Vous allez voir, que de se défaire de l’envoûtement, c’est très 

difficile. Ne pas être envoutable : C’est avoir de la conscience. 
 

L’autocritique en dedans : C’est-à-dire que vous avez une conscience vibratoire qui n’est pas 

parasitée, ça veut dire vous avez une conscience qui n’est pas occultifiée par votre 

programmation.  
 

La conscience : C’est une culture.  

Qu’est-ce que c’est de la culture ?  

C’est un environnement, à l’intérieur duquel, des forces vivantes peuvent croître, tels que les 

parasites, il s’agit à l’homme de les neutraliser.  
 

La culture : C’est la conscience habitée. 

La culture : Plus votre culture est déstabilisée, plus ça devient paranoïaque.  

Un être paranoïaque : C’est un être qui est dans un tel état de mal-être, qu’il n’est plus capable de 

contrôler sa culture.  
 

Pour neutraliser cette culture des parasites : Il faut que l’homme en arrive à réduire ses craintes, 

sinon il y a mouvement, ou ré-activité de ces parasites. 
 

Il faut que tu aies un support, il faut que tu ailles chercher de l’aide si tu n’es plus capable de 

repousser le parasite : Sinon le parasitisme va te vaincre...  

Exemple : La jalousie, tu vas vivre la jalousie. 
 

Il y a trois niveaux de craintes.  

1er niveau : C’est le niveau affectif, la crainte de l’insécurité, la peur de perdre son job ou son 

amoureux.  

2ème niveau : C’est le niveau de l’inhabilité, la crainte et la peur de ne pas trouver de job.  

3ème  niveau : C’est le niveau lié à la mort, la crainte et la peur de la mort, de l’anéantissement de 

soi, c’est avoir peur de mourir et de se retrouver ailleurs, avoir peur qu’il n’y ait pas de 

continuité, avoir peur d’apparaître sur l’autre bord. 
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Aimer quelqu’un : C’est l’aimer pour qu’il soit libre. 
 

Quand il y a un blocage, c’est parce que tu n’as pas assez souffert pour passer à une autre étape.  
 

La crainte : C’est interne, c’est propre à chacun et c’est lié à l’astral.  
 

Quand tu es conscient, tu n’es pas régi par les lois planétaires, mais par les lois systémiques.  
 

Le parasite, si c’est une culture, ça peut conduire à un anéantissement :  

Car l’esprit ne peut plus prendre le contrôle de la nature mentale. 
 

Dans la folie, le niveau du parasitisme est à son plus haut niveau.  

La folie fait partie de la pression sociale sur l’égo, qui n’est plus capable de la prendre.  

Il y a des âmes qui ne sont plus capables de prendre la folie. 
 

Le médicament neutralise les parasites, mais ne leur donne pas la conscience, ça les calme.  

Un fantasme : C’est une signature parasitique. 
 

                                Dans un fantasme, il y a plusieurs aspects : 
 

1 - Vous avez de l’impuissance face à un fantasme. 

2 - Vous avez besoin de neutraliser cette impuissance. 

3 - Si vous ne la neutralisez pas : Le fantasme devient obsessionnel. 

4 - S’il devient obsessionnel, il passe alors à un autre niveau. 

5 - S’il passe à un autre niveau, il peut dérégler toute votre vie, parce que le fantasme ne peut 

vivre sa vie, sans modifier la vôtre. 

6 - Si les forces inférieures sont trop fortes, la personne va se faire piéger.  
 

Au niveau des plans, l’impuissance peut balancer les vibrations. 
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